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Cherchez l'Eternel pendant qu'il ſe trouve ,

invoquez le tandis qu'il eft près. ¿

KES ERES, wwii' . .
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Tamais le Prophete Elizée nes'attacha da

vantage à Elie ſon maître , que quand il

conut qu'il lui devoit être bientôt enlevé.

Dans le peu de tems qui lui reſtoit à le pof

ſeder , il ne voulut pas perdre un ſeul mom

ment de la compagnie. " Parle-t-il d'aller à

-Bethel , il l'y ſuit. Prend -il le chemin de
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Jericho , il l'y accompagne : tourne-t-il ſes

pas vers le Jordain , il s'y rend en même

tems avec lui. Il eſt par tout à ſes côtez ,

& menageant toutes les heures d 'une pre

fence fi chere, qui lui devoit bientôt être

ravie , il lui dit dans une émotion vehemen

2 Rois 2 : te ; L ' Eternel eſt vivant , & ton ame eſt vi.

vante que je ne te laiflerai point. Il avoit

raiſon d 'en uſer de cettemaniere. Car il fa

yoit bien que quand ce grand homme ſerait

une fois parti, il n 'y auroit plus de retour ;

& qu ' il perdroit pour jamais ', en la per

ſonne , le meilleur maître , le plus tendre

pere , le plus puiſſant protecteur , le plus

fidele . guide , & le plus admirable Docteur

du monde ; ſans aucune eſperance d 'avoir

jamais plus de part à ſes conſolations , ni à

ſes conſeils , ni à ſes enſeignemens , nià ſon

ſecours. C ' eſt pourquoicant qu'il fut icibas

au monde , il ne le quitta point du tout , &

il fit paroître des empreſſemens extraordinai

res à profiter de ſon entretien.

Ce doit être là , Mes Freres , nôtre diſ

poſition à l'égard du Dieu d'Elie. Ce grand

Dieu après avoir quelque tems honoré les

hommesde la preſence , leureſt ſouvent enle

yé par la juſtice , qui ne lui ſouffre pas de de

meurer davantage en des lieux qui ſe ſontren .

dus indignesde la Majeſté fainte & glorieuſe.

Et quand les enfans voyentaprochercetems

facal; c'eſt à eux à faire comme Elizée , à

s'attacher plus quejamais à celui quiles veut

quitter,
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quitter , à le chercher par tout , à menager

avec un grand ſoin tous les momensde la pro

fence , & à ne perdre pas une ſeule occaſion

de s'aprocher de luiz parce que s'il étoit par

ti une fois il n 'y auroit plus rien à elperer:

la perte feroit entierement irréparable : & nous

ferions privez pour jamais d 'un pere , d'un

maîţre, d 'un protecteur, d 'un guide , d 'un

docteur fans lequel nous ne trouverions plus

d 'aide, nide conſolation en la terre . Nous

devons donc faire tous nos efforts en des rena

contres de cette nature, pour lui temoigner

combien la retraite nous ſeroit inſuportable.

Et en ceci nous ſommes bien plus heureux

qu'Elizéé. : Car tout ce qu 'il pur faire n 'em

pêcha pas ſon maître de le quitter , fes re .

cherches , ſes empreſfemens, ſes larmes mê

me & ſes cris furent inutiles. Il eut beau

dechirer fes habics ; il eut beau crier dans

le fort de la douleur : Mon pere , mon pe- 1Reis a:

re , chariot d'Iſraël & la gendarmerie , il ne 12.

laiſſa pas de monter au ciel, par la force du

tourbillon qui l'ôtoic aux hommes. · Mais

lorſque Dieu menace de nous abandonner ,

finousle recherchons comme il faut , finous

travaillons fortement à le retenir , fi nous y

employons les larmes de notre repentance ,

& les cris de nos prieres, fi nous rompons ,

non nos veftemens , mais nos cours par une foëlz:

vivecontrition , nous l'arrêterons infaillible. 13.

ment, & le contraindrons, s'il faut ainſi di

re , comme les diſciples d'Emmaüs contrài. 20.
Luc 248
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gnirent nôtre Seigneur de demeurer avec eux.

Nous le forcerons de mêmeà nous continuër

le bonheur de ſon habitation au milieu de

nous, pour nous en faire reſſentir les bene.

dictions & les avantages. ; } } ,

C 'eſt cette eſperance quime fait aujour

d'hui emprunter la voix & les paroles d'un

Prophete, pour vqus. crier dans ce temple ,

Cherchez l'Éternet pendant qu'il fa trouve ,

invoquez le tandis qu'il eſt près. ' Helas ! la

ncceflicé y eft toute manifefte ; Dieu veuille

que l'efperance y ſoit auſlībien fondée , & que

ce ne ſoit pas en vain que l'exhortation d 'E

faïe & la nôtre retentiffe aujourd 'hui à vos

oreilles , afin qu'en cherchant Dieu deformais

nous le puiſfions trouver , & qu'en le trou

vant nous le puiſſions ft bien retenir que

nous ne perdions jamais fa favorable preſene

ce. Pour vous aiderdans ce deſſein il'eft nem

:-/p" ceffaire que nous conſiderions ici deux cho

. fes. La premiere , quand eſt-ce que Dieu fe

trouve qu'il eſt près. La feconde, coma

ment on le cherche, conformement à l'inten ,

tion du Prophete. O Dieu qui as la charité

de te faire trouver à ceux-mêmes quine te

cherchent point , daigne te faire trouver à

nous qui t'alons chercher ici dans notre me

ditation : & fur tout veuille te faire trouver

. . à ce peuple qui nous écoute maintenant ,

pour ne le priver jamais de l'honneurque tu

Juias fait juſqu 'ici do te trouver au milieu de

lui en ta boncé paternelle.
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Il n 'eſt pas beſoin fans doute de nousarreret

à vous avertir que les paroles de nôtre Pro

phete ne fe doivent pas prendreau pié de la

lettre, Caryous ſavez bien qu'à proprement

parler Dieu n 'eſt ni loin , ni près , parce

qu'il eft univerſellement par tout. C 'eft A & . 19:

pourquoi Saint Paul dans cette confideration 97. 28.

dit , qu 'il n 'eſt jamais loin de chacun denous

il eſt même dans nous , dans nôtre fein &

dans nos entrailles : ou plutôt nous fommes

dans lui, commedans celuien qui nous avons

la vie , le mouvement & l'être. Il faut donc

icineceſſairementque nôtre Prophete ait quel

que autre vuë que celle du ſens liccerat. Et

pour bien comprendre ſon intention confide

rons les paroles , premierement à l'égard des

Juifs , à qui ce fainchommeles fic entendre

dans la Judée , duranc les jours de ſon mie

niſtere. : ' . . .

Vous ſavez comment Dieu fe trouvoit au

milieu des Juifs , c'étoit par ſon arche : cet.

te arche myſterieuſe & venerable , qui étoit

le fymbole de la preſence & de la majeftédie

vine : d 'où vient qu'elle s'apelloit Dieu , l'E :

ternel , le Dieu des armécs , la gloire de

Dieu , la face de Dieu , le faint d 'Iſraël; para

ce qu'elle tenoic la place de Dieu lui-même ;

& que cette arche precieuſe , toute couverte

de fin or, étoit commele chrône auguſte , où

Dieu fe cenoit affis au milieu des Cherubins.

C 'étoit de là qu'il rendroit ſes oracles & fas

reponſes à ceux qui le confultoient. D 'où

vient
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vient que les Sacrificateurs ſe preſentoient à

la porte du fanctuaire où elle étoit renfermée ,

& quand Dieu leur vouloit repondre favora

blement , il repandoit de deflus l'arche une

parcie de cetteilumiere incomparable qui y

brilloit ,. & qui venant à reluire ſurles pierre

ries du pectoral faiſoit ainſi conoître la vo .

lonté du Seigneur. C 'étoit de là qu'il rece

voit les offrandes, les victimes & les facrifi

ces. : Et c'eſt pourquoi l'aurel des parfums

étoit à l'entrée du lieu īrès-ſaint qui la logeoit.

Et le grand Pontifé le jour ſolennel despro

pitiacions ſe preſentoit dans le fanctuaire de

vant cette arche , avec le ſang de la victime

entre les mains , comme pour y faire hom

mage à Dieu de tous les ſacrifices de l'années

C ' étoit de la qu'il écoutoit les prieres qu'on

lui adreſſoit ; & c'étoit ce qui obligeoit les

Juifs à regarder toûjours vers le lieu de cec

te arche dans leurs oraiſons. Et ils neman

quoient jamais lors qu 'ils prioient en public

de ſe tourner vers l'Occident; parce que l'ar.

che étoit dans la partie occidentale du tem .

ple. : Et j'eſtime que ce fur cette raiſon , au

tant qu'aucune autre qui porta les premiers

Chreciens à ſe tourner vers l'Orientdans leurs

prieres , pour temoigner leur oppoſition &

ieur contrarieté aux Juifsennemis de l'Evan

gile. L 'arche donc étoitconfiderée en Iſraël,

comme Dieu lui-même. C 'eſt pourquoipen

dant les voyages des Ifraëlites dans le deſert,

lors qu'on vouloit lever cette arche, pour ſe

• met



Letems de chercher Dieu . 225

mettre en marche , Moïſe diſoit , comme on

le voitau chapitre dixiémedesNombres, Le

ve toi ô Eternel, & tes ennemis ſeront dif

perſez. Et quand on venoit enſuite à la poſer

& à s'arrêter pour faire un campement, il dia

ſoit , Retourne ô Eternel aux dix millemilliers

d 'Ifraël. Demême quand David voulut traní.

porcer cette arche de la maiſon d 'Abinadab , cu

en Jeruſalem , l'hiſtoire ſainte remarqueque lui 6:s.

& tout le peuple joüoient des inſtrumens de

vant l'Eternel, c'eſt- à- dire, devant l'arche :

& dans le Pſeaume que ce Roi Prophete

compoſa exprès , pour l'entrée ſolennelle de

cette arche dans le temple , il introduit les

Levites chantant, Portes élevez voslinteaux , P 24 .

huis éternels hauſſez vous & le Roi degloire

y entrera . Car par ceRoi de gloire ilentend

cetre bienheureuſe arche qui devoit êtretranſ

portée dans le ſanctuaire de Salomon , pour

y demeurer comme dans un lieu fixe & arrê

ié. Ainſi , Mes Freres , c'étoit par cette

arche qu 'on pouvoic juger de la preſence de

Dieu , au milieu des Ifraëlites. Quand ils

poſledoient cette arche ſacrée , Dieu fe trou

voit parmi eux , il étoit près d 'eux , ilhabi

toit au milieu de leurs tribus & de leurs fa

milles. Ils pouvoientle conſulter facilement

& ſans peine. Ils n 'avoient qu' à s'aprocher

de ſon arche, dans le tabernacle où dans le

Temple , pour parler familierement à Dicu ,

lui decouvrir leurs delirs , recevoir les re

ponſes de la bouche , & fe promettre toute

TomeVI. ſorte
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forte de conſolations , de benedictions &

de graces de fa part. Quand au contraire ils

perdoient cette arche , alors ils perdoient la

preſence de Dieu . Ils étoient loin deleur

maître , de leur Roi, de leur liberateur, de

leur tour. Ils ne pouvoient plus ni l'inter

roger dans leurs doutes & dans leurs diffi

cultez ; ni le trouver dans leurs beſoins ; ni

eſperer de marques ſenſibles de la faveur dans

leurs calamitez & dans leurs diſgraces. Auſſi

voyez-vous que le ſimple éloignement decet

te arche'leur étoit une affliction extraordi

naire . C 'eſt ce qui touchoit ſi forc David ,

lors qu'il étoit contraint par les perſecutions

de Saülde vivre dans des lieux écartez , où

il n 'avoit pas la conſolation de ſe trouverdans

18:42: le Tabernacle de l'Eternel. Il en jettoicnon

feulement des ſoupirs & des ſanglots, mais

des cris , même juſqu'à ſe comparer à un cerf

qui pourſuivideschaſſeurs , & outré de ſoif ,

brame dansles forets aprèsles eaux quipour

roientle rafraîchir. Comme le cerf ,dit-il,bra .

me après le courantdes eaux ; ainſi mon ame

brame après toi 8 Dieu . Mon ame a ſoif

de Dieu , du Dieu fort & vivant , ô quand

entrerai-je , & me preſenterai-je devant la face

de Dieu ? O Eternel Dieu des armées, com

f.840 bien ſont aimables tes tabernacles ! Mon

amelesdeſire ardemment , & mêmemon coeur

defauraprès tes parvis. O combien ſont heu

reuxce ux quihabitent en ta maiſon ! Mais

quand au lieu d 'un ſimple éloignement de

lar.
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l'arche , il en arrivoit une perte entiere ;

qu'elle venoit à être enlevée à tout Ifraël, &

que la nation en étoit privée par quelque deſ

aftre public ; ô alors c'étoit une defolation

inconcevable , parce qu'alors Ifraël ſe regar

doit comme un peuple abandonné de Dieu .

Il ſe croyoit fans fecours, ſans protection ,

ſans aſyle , livré à tous les malheurs enſem

ble. C 'eſt pourquoi quand on raporta au

ſouverain Sacrificateur Heli la defaite des

Ifraëlites par les Philiftins , il ne s'en émut

pas beaucoup d 'abord ; quand on luidit que

trente mille hommes étoient demeurez fur la

place , il porta conſtamment cette fâcheuſe

nouvelle : quand on ajoûta que ſes deux fils ,

le ſeul eſpoir de la maiſon , avoient été tuez

dans le combat , il foutint ce rude coup

Mais quand on vint à lui dire que l'archede

Dieu avoit été priſe , alors toutes ſes forces

lui manquerent , & le poids de la douleur

l'accablant entierement, le renverſa de deſſus

fon ſiege avec tant de violence qu'il ſe rom

pit le cou , & mourut là ſur le champ. En 1 Sam .

mêmetems ſa belle fille , non moins fenſible 4 : 21,

aux interêts du peuple de Dieu , pérdic la vie

en s'écriant, La gloirede Dieu eſt tranſportée

d'Iſraël. D 'où vient qu'on nomma l'enfant

dont elle accouchoit dansce funeſtemoment,

Icabod , c'eſt-à-dire , plus de gloire , plus de

proſperité , plus de bonheur; l'arche eſt pri

fe ; il fautdoncmourir , pour ne pas ſurvi

vre à une calamité ſi terrible. Qu'eſt-ce qui

P 2 . cauſoit
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caufoit ces grandes & prodigieuſes douleurs ?

c'eſt qu'en perdant l'arche on perdoit la pre.

fence de Dieu lui-même, cette preſence fa

vorable , qui eſt la ſource de tous les biens,

pour tomber dans un éloignement de Dieu ,

qui nepouvoit manquer d'être ſuivi de toute

ſorte de maux. Mes Freres, du temsde nô.

tre Prophete Efaïe, & lors qu 'il tenoit le lan

gage de nôtre texte , les Juifs étoient ſur le

point de perdre l'arche du Seigneur . Car

peu de tems après les Babyloniens écant ve.

nus fondre ſur leurpaïs avec des forces épou.

vantables , aſſiegerent leur ville capitale Jeru

falem , la prirent d 'aſſaut , y mirent le feu ,

brûlerent non ſeulement les maiſons & ſes

palais, mais le temple même, quiayant été

tout reduit en cendre , l'arche qui étoit dedans

ſervit de proye aux mêmes flammes qui le

conſumerent. Ce fut la fin de cette arche

qui avoit été faite parMoïſe , conſervéeavec

tant de ſoin par les Juges, honoréeavec tant

de reſpect par les Rois , recherchée fi foi

gneuſement par David , logée fi magnifique

ment par Salomon , venerée ſi religieuſement

par tous les Ifraëlites depuis leur forcie d 'E

gypte . Elle finit par cette priſe de Jeruſalem ,

& dans cet incendie du cemple. Jamais elle

ne ſe trouva depuis en la terre , quoi qu 'en

2 Mace. Veuille dire le ſecond livre des Maccabées qui
2 : 4 .

conte que le Prophete Jeremie lauva l'arche

dans le debris du temple , & la porta dans une

caverne de la montagne deNebo , où elle fut

con
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conſervée miraculeuſement juſqu'au retour de

la captivité. C 'eſt une fable dementie par

tous les Hebreux , qui demeurent d 'accord

qu'il n 'y avoit point d 'arche dans le ſecond

temple : dementie par leur Hiſtorien Joſephe

qui remarque formellement, que quand le

temple fut detruit pour la derniere fois , par

les Romains , le ſanctuaire étoic vuide &

qu'il n 'y avoit rien dedans: & que Titus leur

Empereur fit porter enmontre dans ſon triom

phe à Romele chandelier d'or , & la table

des pains de propoſition. Mais il ne parle

point de l'arche parce qu'il n 'y en avoit plus

dans ce temple . Eſaïc donc voyant aprocher

le tems de la fin de l'arche de Dieu pour les

Juifs , leur crioit dans cette vuë ; cherchez

l'Eternel pendant qu 'il ſe trouve , invoquez

le tandis qu'il eſt tems. Comme s'il eût

dit , helas! nousnel'auronsplus gueres cette

arche , dans laquelle Dieu juſqu'ici s'eſt rendu

preſent au milieu denous. Elle va vous être

enlevée par les ennemis d'Iſraël fans eſperan

ce de la recouvrer jamais. Nôcre temple ,

nôtre ſanctuaire vont être changez en un

monceau de cendres & de charbons. Etles

flammes quiles devorerontdanspeu detems,

nous ôterontpour jamais la conſolation d 'a

voir Dieu habitant ſenſiblementavec nous ,

comme ila fait depuis tant d 'années. Chers

Ifraëlites, triſtes & malheureux enfans d'A

braham ,profitez du peu de temsquivous reſ.

te. Cherchez vôtre Dieu , pendant qu'il ſe

trou .
ря
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trouve encore dans ſon arche ; invoquez le

tandis qu'il eſt encore près de vous, dans ce

faint monument de la preſence ; ne laiſſez

pas perdre un tems qui vous doit être ſipre

tieux, & qui durera fi peu . Quand vous

n 'aurez plus d 'arche, où irez-vouspourtrou

ver vôtre Dieu ? Il n 'y aura plus de Temple

pour l'invoquer , plus d 'autels pour l'apaiſer,

plus d 'oracle pour vous informer de ſes vo

lontez , plusdepropitiatoirepour vous recon

cilier avec lui. " Vous ſerez tranſportez dans

une terre étrangere , où privez de toutes ces

choſes , vous n 'aurez plusdemoyens , nide

pouvoir parler à Dieu , ni d 'ouir Dieu par

ſer à vous. Ah ! pendant donc que vous

jouiſſez encore de cet avantage menagez le

bien , & tâchez de detourner lemalheurqui

vous menace. Cherchez l'Eternel pendant

qu'il ſe trouve, invoquez le tandis qu'il eſt

près.

Il fautavouër pourtant,Mes Freres ,que les

parolesdenôtre Prophetene s'arrêtentpasſeu

lementaux Juifs ; elles ont une vuë plus éten

duë. Vousſavez ,que ce fainthommeeft apellé

le cinquiémeEvangeliſte,parce qu'il predit les

choſes de l'Evangile avec une clarté ſurpre .

nante, quiſemble tenir plus d 'un Apôtre , que

d 'un Prophete . Tout ce chapitre cinquante

cinquiémede ſon livre eſt rempli de cet eſprit.

Car Efaïe y porte manifeſtement la penſée

au temsdu Nouveau Teſtament. Ilintroduit

Dieu diſant, Enclinez votre oreille & venez
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à moi, écoutez & vôtre ame yiyra'; je traiterai

avec vousune alliance éternelle , ſavoir lesmi.

ſericordes aſſurées de David ,ce que St. Pierre

au treiziéme des Actes interprete de Jesus

le veritable David , le David de l'Evangile ,

puis il continuë , Voici je l'ai donné pour te

moin au peuple , & pour conducteurauxna

tions. Voici, ajoûte Eſaïe , tu apelleras le

peuple qui ne te conoiſloit point ; & les na:

tions qui t'ignoroient accouront à toi. Et

c 'eſt immediatement après ces paroles qu'il

crie , cherchez l'Eternel pendant qu'il se

trouve, invoquez le tandis qu'il eft près. Il

faut donc s'adreſſer à ceux de la Nouvelle

Alliance , auſſi bien qu'à ceux de l'ancien

ne, c'eſt- à-dire , à tous les peuples, à tous

leshommesdu monde. Aufli le Paraphrafte

des Hebreux même a ſenti cette verité ; car

il étend ces paroles de nôtre Prophete à tous

les hommes. Et voici comme il l'entend.

Il conſidere le tems de cette vie , comme le

temsauquel Dieu ſe trouve , comme le tems

auquel il eſt près: parce qu'après la more il ne

ſe trouve plus pour ceux qui l'ontnegligé &

mepriſé en ce ſiecle. Il n 'eſt plus près d 'eux ,

au contraire il en eſt dans un éloignement

effroyable , puis qu'ils ſont abîmez dans les

Enfers , dont il n 'y a plus de redemption ,

plus de delivrance. Cette vie eſt le temsdela

miſericorde & de la grace, l'autre eſt letems

de la retribution & du jugement. Quicon

que n 'a pas cherché Dieu en cette vie , ne le

trouveP4
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trouvera pas en l'autre. Quiconque ne s 'est

pas aprochéde lui par la repentance en la ter

re , ne ſera jamais recueilli avec lui dans le

Ciel. C 'eſt ici , c'eſt en ce monde qu'il faut

invoquer , qu 'il faut prier , qu 'il faut s’a.

mender , qu 'il faut faire de bonnes cuvres.

Après cela iln 'y aura plus d 'eſperance . Etles

Vierges qui auront été aſſez folles pour ne

faire pas proviſion d'huile en leurs lampes

durant cette vie , trouveront infailliblement

la porte de la chambre de l'époux fermée ,

elles n 'y entreront jamais : mais elles ſeront

jerrées ſans remiſſion dans les tenebres de

dehors , où il y aura des pleurs & des grin

cemens de dents éternels. Lemauvais riche

ſe repentit ; mais trop tard , il n 'en étoit plus

cems , puis qu'il ne s'en aviſa que dans l'en

fer. En vain il s'adreſla au Pere Abraham ,

pour lui temoigner le regret qu'il avoit de la

mauvaiſe vie , il n 'eut pourtoute reponſe , fi

non qu 'un grand abîmele ſeparoit lui & fa de

meure de celle du ciel; & qu'il n 'y avoit point

de communication de l'une à l'autre. C 'eſt

pourquoi ce Paraphraſte , dont nous venons

deparler , interprete ainſi nôtre texte : Cher

chez l'Eternel pendant que vous êtes en vie ,

invoquez le pendant que vous demeurez en

ce monde. .

Cette moralité eſt bonne,mais ce n 'eſt pas

le ſens de nôtre Prophete. Il faut donc s'en

former une autre idée , & ſi vous voulez bien

reconoître quel eſt ce tems auquel Dieu fe

trouve,
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trouve , & où il eſt près, il faut vous repre

ſenter Dieu en trois états differens à nôtre

égard. Car il peut être ou dans nous , ou

loin denous , ou près de nous. Dans nous,

c'eſt l'extremité favorable & falutaire ; loin

de nous, c'eſt l'autre extremité oppoſée , mi

ſerable & pernicieuſe. Près de nous, c'eſt

le milieu entre ces deux états contraires ; &

un milieu qui tient de l'un & de l'autre. Il

eſt dansnous , quand il habite dansnos cœurs

par ſon Eſprit d'adoption, & de ſanctification ;

qui nous éclaire des lumieres de la conoiſlan

ce ; qui nous échauffe du feu celeſte de ſon

amour; quinous anime & nous vivifie par

les mouvemens de la grace ; qui remuë nos

langues , pour parler dignement de lui, de ſes

Quvres & de ſes vertus; quiconduit nos pas,

pour marcher droit dans ſes voyes ; qui rend

temoignage à nos eſprits quenous ſommes du

nombre de ſesenfans& de ſes heritiers. En

unmot il eſtdans nous, par cette ſainte pre. ..

fence , qui eft particuliere aux juſtes , & qui

fait dire à un fidele , ce n 'eſt plus moi qui

vis , mais c'eſt Dieu , c'eſt ).CHRIST ,Gal.2:

c'eſt ſon eſprit , qui vit en moi. C 'eſt l'a . 20.

medemon ame, & l'eſprit de mon eſprit; &

mon ame eſt moins dans mon corps, que ce

Dieu de fainteté n 'eſt dans mon ame, pour

la remplir de fa vertu ſalutaire. O l'heu .

reux état, d 'avoir Dieu ainſi habitant en foi!

C 'eſt avoir en ſoi-même l'auteur de la vie , la

ſource de la grace & de la gloire , le pere

P 5 des
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des lumieres , le principe de toute benedic

tion. Quelles joyes doit cauſer une habita

tion fi admirable.' Et fi l'arche pour avoir

demeuré quelques jours dans la maiſon d' O .

bed-Edom la combladebiens: quel doit être

le bonheur de ceux qui logent dansleur ſein

le Dieu éternel, dont l'arche n 'étoit que l'om

bre & la figure ſeulement. - Par tout où ce

grand Dieu fe trouve de cette maniere , il y

a une paix delicieufe , une joye inenarrable ,

des conſolations infinies , des ſentimens purs

& ſaints, des eſperances grandes & relevées ,

des premices & des avantgoûts de l'éternité

qui font deſcendre le paradis dans une ame,
cn attendant que cette amemonte elle-même

dans le paradis.'" En cet étaton n 'eſt pas en

peine dechercher Dieu , parce qu'on le por

fede en ſoi-même, on le porte par tout avec

foi; on l'entend parler à ſon coeur; on jouïc

P1:34: 9. familierement de ſon entrécien ; on goûte in

terieurement combien il eſt bon ; l'on eſt tour

penetré des ſentimensde fa grace & des con

Tolations de fon Eſprit. Bienheureux verita

blement ceux qui le trouvent ainſi, fans fortir

hors d 'eux-mêmes, quin 'ontqu'à entrer dans

le fanctuaire de leur proprecæur ,pour ouïr ſa

yoix leur parler de reconciliation & de paix .

Au contraire Dieu eſt loin des hommes ,

quand il n 'a nul commerce , nulle communi

cation avec eux ; quenon feulement il ne les

anime pas au dedans par la vertu interieure

de ſon eſprit,mais que même il nedaigne pas
les
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38 .

les avertir au dehorspar la parole, lesabandon

nant abſolumentà eux-mêmes, commedesmi

ſerables dont ilne veut plusprendre le ſoin , &

qu'il a reſolu de laiſſer perir. C ' étoit la menace

qu'il faiſoit autrefois à Iſraël par la bouche

du Prophete Jeremie en ces termes remara

quables ; Si ce peuple ici t'interroge & te Jerem .

demande quelle eſt la charge de l'Eternel , 23:37.

tu leur repondras, Je vous quitterai là , dit

l'Eternel ; comme s'il eûtdit ; Je ne parlerai

plus à vous, jene vous adreſſerai plusma pa?

role , je ne vous envoyerai plusmes ſerviteurs ;

je vous laiſſerai entierement, commedes gens

indignes demes ſoins & demes viſites. Car

quand les hommess'obſtinent à rejetter Dieu

par une longue impenitence , alors il fe reti

re tout-à-fait d 'eux , il les abandonne à eux ,

mêmes & à leur ſens reprouvé. Ilſemble qu'il

quitte la terre pour eux , & qu'il remonte dans

ſon cielpourles laiſſerabſolument à Sacan qui

en diſpoſe à ſon gré. Ecc'étoitcette horrible

malediction qu'il denonçoit aux Ifraëlites dans

Oſée , en leurcriant, Jem 'en vai en mon lieu ,

c'eſt- à -dire dansle ciel,pournevousparlerplus

quepar la voix des tonnerres,& pouravoir coû .

joursmes foudresen main prêts à être lancez

ſur vos têtes criminelles. O le deplorable état

d 'avoir ainſi Dieu loin de ſoi! Car commelors

que le ſoleil s'eſt éloigné, & qu'il a quitténôtre

hemiſphere , il n 'y a plus qu'une nuit pro

fonde', que des tenebres affreufes , & dans

les tenebres des crainţes , des tranſes, des

frayeurs
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frayeurs mortelles , qui glacent le coeur &

troublent les ſens. Ainſi dans l' éloignement

de Dieu , le grand & éternel ſoleil d 'où décou

le couce la lumiere du monde, il y a une nuit

épaiſſe d 'ignorance , des tenebres effroyables

qui rendent lesconſciences tremblantes & agi

tées, & qui font que les hommesſe forment

eux-mêmes des ſpectres & des phantômes

dont ils ſont troublez.

Mais entre ces deux états oppoſez , l'un

par lequel Dieu eſt dans leshommes , l'autre

par lequel il en eſt loin , il y en a un troiſiéme

qui eſt entre deux : c'eſt celui par lequel il

eſt près des hommes. Car il arrive ſouvenc

qu'il n 'eſt pas en eux par ſon Eſprit de ſainteté.

Il n 'eſt pas auſſi loin d'eux , parce qu 'ilne les

prive pas tout-à-fait de ſon commerce. Mais

il eſt proche d 'eux , parce qu' il leur parle au

dehors: il leur parle , il lesavertit , illes con

ſeille , il les exhorte , il les inſtruit de la vo.

lonté & de leur devoir. Ainſi , Mes Fre .

res , c'eſt proprement par la parole que Dieu

eſt près de nous, quand il nous l'annonce

par la bouche de ſes herauts & de ſes miniſ

tres. Car c'eſt dans cette parole qu'il nous

invite à la communion ; & c'eſt par elle qu'il

s'entretientavec ſon Egliſe. C 'eſt dans cet

te parole qu'il tend la main aux chancelans

pour les affermir ; aux tombez pour les rele

ver ; aux égarez pour les ramener ; aux foi

bles & aux infirmes pour les fortifier dansles

ſentimens de la vocation. C 'eſt dans cette

paro .
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parole qu'il preſente la lumiere à ceux qui ſont

dans les tenebres , la grace aux coupables &

& aux criminels , la conſolation aux affligcz,

l'inſtruction aux ignorans , la vie aux mou

rans , & la reſurrection aux mortsmêmes ,

pour les remettre en unenouvelle vie. C 'eſt

dans cette parole qu 'il donne le lait aux en

fans , la viande fermeaux hommes faits , le

vin aux vieillards , le pain celcfte & la pàturc

ſpirituelle à tous. C 'eſt dans cette parole

qu'il offre la paix , car c'eſt la parole de re- 2 Cor.31

conciliation. " Son Eſprit , car c'eſt le minif 9 '
Ibid.31

tere del'Eſprit. Sa vie , car c'eſt la parole de 8. 3

vie éternelle. Son ſalut, car c'eſt la puiſſan - Fenne!

ce de Dieu en ſalut à tous croyans. En un Rom .xy

mot c'eſt par elle qu'il ſe tient à nôtre porte 16.
Apoc. z

& frape , afin que li quelqu'un ouvre il entre 2 .

chez lui, & y faſſe ſon habitation ſalutaire.

C 'eſt doncpar elle qu'il eſt effectivement près

de nous, quand cette divine parole nous eſt

propoſée ; quand les temples où elle ſe pu

blie ſont ouverts ; quand les chaires où elle

s'enſeigne lont libres ; quand les Paſteurs qui

la prêchent peuvent exercer fans obſtacle , &

ſans empêchementleurminiſtere. Alors Dieu

eſt près de nous. Et c'étoit l'état où ſe trou

voientles Juifs du tems d 'Eſaïc. La parole

du Dieu vivant leur étoit publiquement arz

noncée. Leur temple étoit encore debout. La

chaire de Moïſe leur faiſoit encore tous les

jours les ſaintes leçons. Ils avoient desPro

phetes , des Sacrificateurs, desLevites , den . . .

Scri
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Scribes , & des Docteurs quiles enſeignoient

de la parcde ce grand Dieu ; il étoit doncve

șitablement près d 'eux.

· C 'eſt auſſi l'état ou ſe trouvent en tout tems

& en tout lieu , tous ceux qui ont l'avanta

ge d 'ouïr la parole de Dieu dans leurs af

femblées. O homme qui que tu ſois , en

quelque pais que tu demeures , en quelque

lieu que tú te rencontres, ne te plain point

que Dieu foit loin de coi, ſicu entens la pa .

role „ Ne dis point , quimontera au ciel ,

ou qui deſcendra dans l'abîme, la parole eſt

Rom . près de toi , dit Saint Paul après Moïſe ; la

*0:0:7, parole eft prèsde toi , commepourdire , qu 'il

n 'eſt pas beſoin de chercher à monter dans

les cieux , pour y voir ce Dieu très-haut qui

y habite , ni à deſcendre dans les abîmes ,

pour tâcher de ſonder ſa Majeſté infinie , par

ce qu'il nous doit fuffire d 'avoir ſa parole .

En elle il eſt lui-même près de nous : en elle

il ſe trouve infailliblement. Ouï , Mes Fre

res , il ſe trouve immanquablement danscet

te parole. Car jamais ellen 'eſt prêchée nul

le part, que Dicu ne ſe falſe trouver à quel

ques-uns de ſes auditeurs , ſuivant cette pro .

teſtation folennelle qu'il fait dans la ſuite de

Ela.sk: nôtre texte , Maparole neretournera poinca

it. ” - moi fans effet. Sidans un lieu il n 'y avoit

abſolument perſonne à qui Dieu eût deſſein

de ſe communiquer , il ne s'amuſeroit point

Matth. à y faire refonner inutilement la parole. Lui

7:6. qui defend de jetter les perles devant les

pour
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pourceaux , & de donner leschoſes faintes aux

chiens, ne voudroit pas permettre quela per .

le de grand prix de ſon Evangile , que le pain

ſacré de fa parole éternelle fut preſenté ,

s 'il n ' y avoit que des pourceaux ſales & im

mondes , quedes chiensimpudens qui la des

honoraſlent , & qui s'en montraſſent tout-à

fait indignes. Et l'exemple de l’Areopage 1 . iga

d 'Athenes , eſt bien remarquable là -deſſus ,

Saint Paul y va prêcher l'Evangile , il y ren

contre des eſprits fortmal diſpoſez , des Stoï

ciens orgueilleux qui le mepriſent, des Epi.

curiens profanes & impies qui le raillene , des

Politiquesmondains qui le rejettent. Mais

ne croyez pas pourtant que ſa predication ne

falſe aucun fruit. Dans cette troupeinfidele ,

il y a un Denis & une Damaris qui ſe con

vertirent à la parole , & qui entrerent dans

la communion de J . CHRIST. Demême par

toutoù cette ſainte parole eſt portée, il y a toû .

jours quelque bonne ame quien fait ſon profit ;

quelquehommedroit & pieux , quelquefem

me devote & religieuſe , quelqu 'un apartenant

à l'élection divine, à qui Dieu ſe fait trouver.

C 'eſt donc lorſque cette parole eſt libre

ment annoncée que Dieu fe trouve , & qu'il

eft près. Mais aufli quand la predication de

cette falutaire parole vient à celler , alors ,

alors il eſt certain qu'il ne ſe trouve plus.'

C ' eſt là le ſigne affûré de la retraite , il ne

faut plus douter qu'il ne ſoit parti & éloigné,

pour laiſſer les hommes dans un abandonne ,

mcmd
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II.

ment pitoyable . Alors le temsde la patien .

ce eſt fini: celui de la vengeance & dela fureur

eſt venu ; il ne faut plus attendre que des ef.

fers de ſon indignation & de la colère. C 'eſt

en vain alors qu'on le recherche , qu 'on le prie,

qu 'on le ſollicite avec toutes les marques de

contrition & dedouleur: il n 'y a plus de lieu à

Efai.49: la repentance . L 'occaſion eſt paſſée, le tems
8 .

O Cor.6 :agreable , l'an de la bienveuillance eſt expiré,

2. la porte de la grace eſt fermée. Dieu a juré

PJ:95: en ſa colere ſi jamais ils entrent dans ſon re

pos, ou ſi jamais ſon repos entre chez nous.

Prieres, larmes, jûne , cilice , mortifications:

tout eſt inutile , il faut neceſſairement perir.

Tant que Noé le faint heraut de juſtice prê

che aux habitansdu premier monde, & leur

adreſſe ſes exhortations & ſes remontrances,

Dieu ſe trouve , on peut ſe fauver & faire ſa

paix avec lui. Mais quand une fois ce faint

homme a ceſſé de prêcher , & qu'il s'eſtr en

fermé dans l'arche , alors Dieu ne ſe trouve

plus ; il n 'y a plus demiſericorde à attendre.

Les bondes des cieux s'ouvrent, le deluge

tombe , & le monde eft entierementabîmé.

Tant queMoïſe & Aaron parlent à Pharaon

de la part de Dieu , & luifont entendre ſesor

dres & ſes volontez , Dieu ſe trouve encore

en Egypte : on peut le flêchir. Er en effet

on obtient ſouvent qu 'il arrête les playes ,

dont il frapoit ce miſerable Royaume. Mais

quand une fois les herauts de l'Éternel ceſſent

de parler , & que Moïſe eûtdit au Tyran ,
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je ne te verrai plus: alors il n 'y a plus depar .

don. Il faut que ce rebelle reçoive ſon der

nier ſuplice , que ſon fils heritier de la cou

ronne meure , que tous les aînez deſon Etat

ſoient égorgez , que l'Ange exterminateur

paſſe tout au traversdeſesProvinces , que le

Roi & les ſujets periſſent & ſoientnoyez dans

la mer. C 'eſt ce qui affligeoit fi ſenſiblement

le Seigneur JESUS en aprochant de Jeruſa

lem . C 'eſt ce qui luiarracha les larmes des

yeux à la vuë de cette malheureuſe ville qui

étoit à la veille de ſa ruïne. C ' eſt ce qui lui

tira & du caur & de la bouche ces paroles ſi

pleines d 'émotion : O fitoi, au moinsen cette Luc.ig.

tienne journée, conoiſlois les choſes quiapar - 42.43.

tiennent à ta paix ; mais elles ſont cachées ***

de devant tes yeux. Car les jours vien .

nent que tes ennemis t'aſſiegeront de tran

chées, & t'enſerreroncdetous côtez , & tera.

ſeront toi & tes enfans , & ne laiſſeronc .

pierre ſur pierre , parce que tu n 'as pointco

nu le temsde ta viſitation . Quel étoit ce

tems? c'étoit celui où JESUS & ſes Apô:

tres luiadreſſoient leur predication pourl'o

bliger à la repentance , & l'apeller à la foi. 18.21

Tandis que la fapience éternelle lui faiſoit en - 40.

tendre ſa voix , & crioit dansſes ruës , dans ſes

ſynagogues , dans ſon temple ,Amendez vous Marca:

& croyez à l'Evangile . Tandis que les dif- 15.

ciples exhortoient les Juifs à ſe fauverde cet

te generation corcuë & perverſe , alors Dieu

ſe trouvoitencore parmieux, & ils pouvoient

TomeVI. , donO .
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donner ordre à leur (alur. Mais quand unę

fois ce temsde viſitation fut écoulé ; que Dieu

eut retiré fon Fils & les Apôtres de Jerufa .'

falem , & l'eut privée de la predication de fa

parole , alors plus de grace , plus de ſupport ,

plus de patience; lesRomains vinrent quiex
Jean it

terminerent entierement pour jamais & le lieu

& la nacion . C 'eft donc pendant que Dieu

parle à nous par la parole de la grace, qu'il ſe

trouve , qu'il eft près. Par conſequent c'eſt

alors qu'il faut le chercher, ſuivant l'exhorta

tion de nôtre Prophete, Cherchez l'Eternel

pendant qu'il ſe trouve , invoquez le tandis

qu'il eſt près. Mais comment le chercher,

qu'elle eſt cette recherche , & de quellema

niere ſe peut-elle faire ? C 'eſt ce qu'il nous

faut expliquer.

Je ne parleraipoint icide cette recherche

de Dieu qui fe fait par l'étude des parties du

monde, & par la confideration attentive des

creatures où leur auteur ſe preſente effecti

18.17 : vement , ſelon ce que diſoit St. Paul aux

20 :27. Atheniens, que Dieu a ordonné les faiſons, &

lesautresmerveilles de l'Univers, afin que les

hommes cherchent le Seigneur , fi en quel

que ſorteils le pourroient toucher , & le trou

ver comme en câtonnant. C 'eſt là une re

cherche generale , quieſt commune aux bons

& aux mauvais ; au lieu que celle dontnous

voulons parler eſt particuliere faux enfans

de Dieu. Celle-là eſt une recherche ſom

bre & obſcure qui ſe fait à tâtons, dit Sainc

Paul,
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Paul , dans la ſimple & foible luëur de la

nature : au lieu qu'il s'agit ici d 'une recher

che claire & évidente , qui ſe fait dans la lu

miere de la grace. Il y a pluſieurs moyens

de cette bienheureuſe & faluraire recherche;

mais pour abreger, je les raporterai principa

lement à trois.

Lepremier eſt la frequentation des temples

& des ſaintes aſſemblées. Car c'eſt là que Dieu

ſe trouve d'une façon parciculiere. J'avouë

qu'il ſe rencontre dans coute forte de lieux ,

dans les maiſons , dans les chambres & les

cabinets des fideles , dans les deſerts même,

dans les montagnes , dans les cavernes des

rochers , où les Anachoretes ont ſouvent

cherché & trouvéDieu d 'unefaçon admirable .

Et c'eſt pourquoi Saint Paul veut qu'en tous tim . :

lieux les hommes levent leurs mains pures 8.

vers le ciel. Mais il faut pourtant reconoî.

tre , qu'il ſe trouve dans les temples & dans

les aſſemblées de devotion , beaucoup plus

particulierement que par tout ailleurs. C 'eſt

là qu'il fait ouïr la voix d 'une maniere bien

plus nette , & plus diſtincte par la bouche de

ſes ferviteurs. Car c'eſt lui qui parle par leur

miniſtere , & par leur organe. C 'eſt lui qui Luc10 :

enſeigne par leurs leçons, qui exhorte par 1

leurs remontrances, quicorrige par leurs aver

tiſſemens, qui encourage par leurs confola

tions, & quiconque les écoutel'écoute lui-mê

me. C 'eſt là que Dieu eſt commeun pere de

famille , au milieu de ſes enfans, pour leur

de.Q 2
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12 .

decailler le pain de vie & la nourriture fpiri

tuelle. C 'elt là qu'il fait ſes grands repas, &

qu'il cient table ouverte, s' il faut ainſidire ;

pour raſlaſier les hommes des biens de ſon

ſanctuaire. C 'eſt là qu 'il eſt commeun Prin

ce au milieu de la Cour , pour faire ſes lar

geſles , & diſtribuër liberalement ſes graces à

ceux qui s'y rendentallidus. C 'eſt là qu'ildon

Heb.4 : ne une plus grande force à la parole , qu'illa

rend vivante & d 'efficace ", plus penetrante

que nulle épée à deux cranchans pour at

teindre , juſqu'à la diviſion de l'ame & de

l'eſprit , des jointures & desmoüelles. C 'eft

là qu'il repand plusabondammentſon Eſprit,

& qu 'il en fait ſentir puiflamment la vertu ce

AT.2: 1. leſte. Et comme ce fut lors que les Apôtres

étoient tous aſſemblez en un même lieu que

Dieu leur envoya du ciel cec Eſpritfaint, pour

les éclairer de les plus vives lumieres, & les

embraſer de fon feu le plus ardent , en la pre

miere Pentecôte Chretienne ; il eſt certain

auſſi que quand les fideles ſont enſemble dans

un même temple, c'eſt alors principalement

que ce divin Eſprit deſcend fur eux , pour

les éclairer , les échauffer, les animer & les

Matth. remplirde les donsles plusexcellens. Sile Fils

18 :29. de Dieu promet , que quand deux ou trois

ſeulement ſeront aſſemblez en ſon nom il ſe

trouvera aumilieu d'eux, combien plus ſe doit

il trouver dans ces congregations folennelles ,

où pluſieurs centaines , pluſieurs milliersmê

me de perſonnes ſe joignent pour lui rendre

una
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unanimement leurs hommages. C 'eſt pour

quoiauſſi ceux qui aiment Dieu , quiont faim Ibid.5 :6 .

& ſoif de la juſtice , & qui aſpirent à la com

munion ſe plaiſent merveilleuſementdans ces

ſaints lieux , & les recherchent avec un grand

ſoin . S'ils en fonc éloignez , ils ſoupirenc

après , & portent envie même, commeDa- Pſ.84: 4.

vid , aux paſſereaux & aux hirondelles qui

ont leurs nids dans la maiſon deDieu . S'ils

en ſont privez ils en gemiſſent profondement;

& font comme ce Prophete Roi qui crioit

d 'unevoix entrecoupée, Tesautels , 6 Eternel, Ibid.) 3

tes autels ; il n 'en dit pas davantage, ce n 'eſt

pas tant un langage qu'il forme, qu 'un cri

qu'il pouſſe dans la violence d'un ennui qui

ne lui permet pas d'achever : Tes aucels ,

mon Dieu , tesautels. Siau contrairelesfide

les ont l'avantage de poſſeder la liberté & la

commodité des lieux ſacrez , & des affem

blées qui s'y font, ils en ſontravis , & ils y

vont dans le ſentiment d 'une ſainte joye, qui

leur fait dire en chemin , comme ceux dont

parloit nôtre Prophete , Allons & montons en Eſai.2

la montagne de l'Eternel ; en la maiſon du 3.

Dieu de Jacob : il nous enſeignera touchant

fes voyes , & nous inftruira de ſes ſentiers.

Ils y entrent avec une émotion religieuſe qui .

leur faic crier avec le faint Patriarche , Que ce

lieu eſt venerable ! c'eſt ici la maiſon de Dieu.Gen. 23:

c 'eſt ici la porte descieux , certainementl' E . 17.

terneleften ce lieu- ci. En y écoutantla parole

de Dieu ils ſont commeles Diſciples d 'Em .

R3
maüs
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32.

9 . 10 .

Luc.24 :mais qui ſentoient leur cour brûler en eux ,

pendant que Jesus leur expoſoit les Ecri.

tures. En y chantantles louanges du Seigneur,

il leur ſemble qu'ils commencent dejà à tenir

leur partie dans les concerts des ſaints Anges ,

& s'animanteux-mêmes à cet agreable devoir,

18:57:
ils ſe diſent, comme le Pfalmiſte ; Reveille

toimalangue, reveille toimagloire, Eternel

je te celebrerai parmilespeuples, & je chan.

terai parmi les nations: je rendraimesvæux

à l'Eternel devant tout ſon peuple dans les

parvis de la maiſon ; au milieu de coi, ô Jeruſa

Jem , louëz l'Eternel. En un motles bonnes

ames, les perſonnes vraimentaffectionnées à

leur ſalue font toûjours diſpoſées commeDa

Ibid. 27 :vid qui diſoit, Mon cæurme dit de partoi,

cherchema face, je chercherai donc ta face, ô

Eternel. Car quelle écoit cette face de Dieu ,

c 'étoit la preſence de l'arche dans le taberna

cle : ſi bien que ce ſaint homme ſentoit per

petuellement ſon coeur, qui l'avertiſſoit de la

part de Dieu de le chercher dans ce taberna .

cle d 'aſſignation, où ſe faiſoientlesaſſemblées

d ' Iſraël. C 'eſt lemême ſentiment qu'ont tous

ceux qui reſſemblent à David , & qui aiment

la pieté commelui ; ils cherchent Dieu fort

ſoigneuſement dans ſes temples. On n 'a que

faire de les y exhorter , ' leur ceur, leur

propre cæur leur en parle aſſez , & leur affec

tion les y porte d 'elle -même. C 'eſt pour.

quoi quand on voit des gens qui s'abſentent

des lieux conſacrcz au ſervice divin , qui les

fuyent,
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fuyent , ou qui les negligent , qui perdent

volontairement les occaſions de s'y trouver,

qui pour la moindre affaire , & bien ſouvent

pourun rien s'en tiennent éloignez, & laiſſent

paſſer les jours deſtinez à s'y aſſembler : on

a ſujet de croire que ces gens - là ne s'em

preſent pas forc à chercher Dieu , & ne ſe

mettent gueres en peine de le trouver. Leur

courneleur dit rien là - deſſus, c 'eſt un caur

muet & inſenſible ſur cet article . Dieu ne

parle point dans ce cour-là , & n 'y faic

point entendre ſa voix , parce que celle du

monde y eſt la plus force , qui étouffe l'au

tre & l'empêche de ſe faire ouïr. Si donc ,

Mes Freres, vous voulez trouver Dieu pour

avoir part à ſes benedictions & à ſes graces,

ayez ſoin de le chercher dans ces lieux pu

blics de devotion , où il eſt preſent d'une

maniere authentique , & où il ſe communi

que ſenſiblement à ſes ſerviteurs.

Le ſecond moyen de chercher Dieu nous

eſt marqué par nôtre Prophete même dans

nôtre texte , quand il dic , Cherchez l'Éternel

a invoquez le. Car le ſecond de ces deux

termes eſt une explication du premier , pour

nous temoigner que l'invocation eſt un des

principaux moyens de chercher Dieu. Auſſi

l'Ecriture ſainte employe fort ſouvent le mot

dechercherdans ce ſens: commequand David

dans le Pleaumetrente quatriemediſoit , j'aiverfis.

cherché l'Eternel, & il m 'a repondu : ce mot

de repondre faiſant voir que la maniere dont

R4 -
il
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il l'avoitcherché étoic parl'invocation & par la

priere. Et nôtre Seigneurdemêmedansl’E

vangile joint enſemble les termesde chercher

Mattb. & de demander , CHerchez , dit-il, & vous

7 : 71

trouverez, demandez & il vous ſera donné ;

pour nous faire entendre que c 'eſt par la de

mande qu'on cherche en matiere de devotion .

En effet c'eſt veritablement par la priere qu'on

cherche Dieu , c'eſt par cette échelle myſti

que qui atteint de la terre au ciel, qu'on s'é

leve vers cet auteurde tout bien , pour cher

cher en lui les biens quinousmanquent , &

dontnous avons beſoin . C 'eſt avec cemar

teau qu'on va fraper la porte de ſon cabinet ,

pour l'obliger à nous ouvrir & à nous faire

part de ſes threſors. C 'eſt avec ce vaiſſeau

qu 'on va puiſer dans la ſource de ſes graces,

pour avoir dequoi ſuvenir à nôtre fecheref

ſe & remedier à nôtre ſterilité. Et ceux qui

ſont aſſidus à la priere , quiployent ſouvent

les genoux devant le Pere de nôtre Seigneur

J. CHRIST , qui ſe renferment à toute heure

dans leur cabinet , pour y repandre en ſecret

leur ame devant ce Dieu de toute grace , qui

ſe , retirent ſouvent en une retraite paiſible a

tranquille , éloignée du bruit & de l'embar

ras dumonde , commeJE s Us en la mon.

tagne des oliviers , pour de là envoyer leurs

oraiſons avec liberté dans le ciel : voilà ceux

qui recherchent Dieu . Sur tout certe recher

che qui eſt neceſſaire en tout tems, & quiſe

doit faire reglement foir & matin , doit ſe re

dou .
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doubler & ſe pratiquer avec plus d'aſſiduité

& de force dansles temsd 'affliction & de peril,

comme David le temoigne par l'exemple des

" Ifraëlites dans le Pleaume ſoixante & dix -hui- Verf. 34.

tiéme. Quand Dieu lesmettoit àmort, dic

il, ils le requeroient, & fe retournoient &

cherchoient le Dieu fort dès le matin . C 'eſt

un temoignage certain que Dieu veut perdre

les hommes , quand dans ces occaſions trif

tes & calamiteufes , ils n 'ont point ſoin de

chercher Dieu par des prieres redoublées :

comme ces malheureux habitans du premier

monde , qui au lieu d 'être occupez à cette

recherche aux aproches du deluge dont ils

étoientmenacez , ne ſongeoient qu'à leursdi

vertiſſemens & à leurs plaiſirs. Ils mangeoient,

ils buvoient , dit l'Ecriture , ils prenoient Mattb.

& donnoient à femme: non que le manger 24: 38. -

& le boire & le mariage ſoient des choſes cri

minelles d 'elles-mêmes: mais c'étoit un crime

d 'avoir le cæur & l'eſprit tellementremplide

ces joyes mondaines, qu'on ne penfàt à autre

choſe , & qu'on ſe donnât tout entier à des

feſtins & à des noces , dans un temsoù il

faloit s'apliquer principalement au jûne &

à l'oraiſon .

Enfin le troiſiéme,mais le plus important

& le plus neceſſairemoyen de chercher Dieu ,

c 'eſt la repentance & l'amendement. Et c'eſt

aufli ce que nôtre Prophete entend par def

fus coutes choſes. Car aprèsavoir comman

dédechercher l'Eternel,il ajoûte immediate

mentQs
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ment tout d'une ſuite , que le mechant quit

te ſon train , & l'hommeoutrageux ſes penſécs:

qu'il retourne à l' Eternel & il aura pitié de

lui. Pour nous aprendre quece veritablere

tour vers Dieu , qui ſe fait par la repenran

ce , cette converſion ſincere quinous detour

ne du vice , pour nous attacher à la piecé ,

c'eſt le vrai & efficacemoyen de chercher Dieu

pour le crouver à falut. Car ce Dieu éternel

eſt ſouverainement ſaint. C 'eſt le Saint des

Saints & la ſainteté même. Et il est autant

impoſſible qu 'il y ait jamais d'accord entre la

pureté parfaite & les fouillures du peché ,

qu'entre la lumiere & les tenebres , entre le

ciel & l'enfer , entre lui & le Diable. Ce Saint

d'Iſraël a les yeux ſi purs & fi nets qu'il ne

fayroit feulement regarder le mal fans hor

reur : & comment donc ſe trouveroic- il dans,

le crime , comment s'y plairoit-il , comment

y feroit-il fentir la preſence ? Il le fuit avec

une averfion incroyable : & ce qu'autrefois

il prononça d 'une voix miraculeuſe dans le

temple de Jeruſalem , quand la profanation

y fut montée à ſon comble : car on atteſte

qu'on y entendit crier la nuit d 'une maniere

ſurprenanre , fans que perſonne pût proferer

ces paroles , Sortons d 'ici ; c'eſt cela même

que Dieu dic effectivement de tous les lieux

& de tous les coeurs qui ſont remplis desim

puretez du vice, Sortons, dit-il , fortons de

ces lieux infames , de ces cavernes des fer

pens, & de cesrepaires d 'eſprits immondes ,

qui
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qui ſont incompatibles avec la ſainteté eſſen

tielle dema nature. Il ne faut donc point

eſperer de le trouver dans le peché. Le pe

ché fait une ſeparation infaillible entre ce

grand Dieu & nous ; & fi l'on veut rapro

cher de lui, il faut neceſſairement que ce ſoit

par le moyen de la repentance , qui arrachant

cette maudite barriere , écartant cette funefte

ſeparation du vice , nousreüniſſe avec le Dieu

de ſainteté qui n 'habite que dans des lieux

purs & faints. Pourquoi a -t-il pris le ciel

pour ſon palais & pour ſon domicile , fic

non parce que la pureté & l’incorruption y

regnent : & qu'il n 'y a que des Eſprits purs

& des Anges de lumiere? Il faut ou que nous

faſlionsdeſcendre le ciel en la terre , parla pu

reté de nosmæurs; ou que nous porcionsla

terre dans le ciel, par la force de notre con

verſion & de notre repentance , pourtrouver

celui qui veut une habitation celeſte . Sansce .

la , Mes Freres, ſans cette fainte repentan

CC , les autresmoyens que nouspourrionsem

ployer pour chercher Dieu , ne nous le fe

ront jamais trouver. Sans cela la frequenta .

tion des temples eſt inutile : quand nous y

ſerions jour & nuit , fans en bouger , com .

me Anne la Propheteſſe ; quand nousen uſe

rions le pavé à force defouler denos piez les

parvis de l'Eternel , fi nous n 'y portons des

amesveritablement penitentes, des cours pu.

rifiez par la foi& repurgez par un faint amen

dement, nous reſſemblerons à ce fils deper .

dition ,
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dition , à cet homme de peché duquel il eſt

2 Theſſal. dit qu 'il eſt aſſis au temple de Dieu ; maisen
2 :40

s'élevant contre Dieu : dautant plus execra.

ble qu'il abuſe d'un lieu ſi faint pour y com .

mettre ſes impietez. Je laverai mes mains

Pf.26:6. en innocence, diſoit David , & je circuirai con

autel ; c'eſt-à -dire , qu'il faut premierement

nettoyer les mains , & purifier la conſcience

avant que d 'aller au temple , ſi l'on y veut

trouver Dieu , & participer à la grace.' Sans

cela encore toutes les prières dumonde ne

ſervirontderien . Quand nouscrierions de no

tre voix à l'Eternel , comme David ; quand

nous tiendrions nos mains étenduës & éle

vées vers le ciel , tout le jour , commeMoi.

fe ; quand nous nous jetterions le viſage en

terre , commeJ. CHRIST; quand nousnous

roulerions ſur la poudre & ſur la cendre , com

me Job ; quand nous fraperions nos poitri.

nes, comme le peager priant dansle temple ,

fi nos prieres ne ſont accompagnées d 'une

vraye repentance , & d 'un amendement ef

fectif , elles n 'iront point juſqu'à Dieu , &

ne nous feront point trouver d 'accés au trô

ne de la miſericorde. Car commeil eſt dit dans

Jeang: l'Evangile, Dieu n 'exauce point les mechans.

Efai, r: Et quand vousmultiplierez vos requêtes, dit

15 . l'Eternel lui-même, je ne lesexauceraipoint.

Pourquoi? parce , ajoûte-t-il, que vosmains

ſont pleines de fang . Et il en eſt demême

de tous les autres pechez qui peuvent empê

cher l'effec de nos oraiſons. Je ne les exau

cerai
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cerai point, parce que vos mains ſont plei

nes de larcins & de rapines : je ne les exau

cerai point, parce que vos bouches ſontplei

nes de ſermens & deblaſphêmes : je ne les

exaucerai point, parce que vos cæeurs ſont

pleins d 'affections vicieuſes & criminelles.

Que le mechant donc quitte ſon train , &

l'homme outrageux ſes penſées : que le vi.

cieux renonce à ſes vices , le profane à ſes :. .. : D

impictez , l'intemperant à ſes diſſolutions ,

le vindicatif à ſes haines , le mondain à ſes

vanitez , chaque pecheur à ſes mauvaiſesha

bitudes. Que chacun touchéde regretpour

le paſſé , rempli de bonnes & forces reſolu ,

tions pourl'avenir, penetré juſqu 'au fond de

fon coeur & de ſes entrailles de l'horreur de

fesdefauts , ſe retourne vers ſon Dieu pour la

chercher , & il le trouvera indubitablement

à la joye & à la conſolation incnarrable de fa

conſcience. Car il pardonne tant & plus , Eſaie

dit nôtre Prophere , & autant que les cieux 55:7.

font élevez par deſſus la terre , autant la " .

bonté eſt élevée ſur ceux qui le craignent:

autant quel'Oriene eſt éloigné de l'Occident, 7 .103:

autant éloigne-t-ilde nous nos forfaits.

Mes Freres , Mes très-chers Freres , cher .

chonsle doncdecette maniere, afin que nous

le puiſſionstrouver dans le grand beſoin que

nous avons de fa grace & de fon ſecours.

Voici un tems où il ſe trouve encore parmi ...

nous, voici une faiſon où il eſt encore près,

Car par la grace de Dieu nous avonsencore

l'a .

3
a

y

11. 12

I
l
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Rom . 2 :

Pavantage d 'encendre la parole,dansce temple ,

de cercechaire , par la bouchedeſes ſerviteurs ,

deſesMiniſtres, qui nousparlent en fon nom .

Helas! quiſait ſice bonheur durera encore long

tems, & finos pechez qui nousen rendent in

dignesnenousen priveront pointbientôt!Me.

nageons doncbien ,au nom de Dieu ,ce peu de

temsqui nous eſt encoreaccordé par un effet

inſignedela patience duSeigneur de fa benigni

té & deſa longue arrence. Cherchons le , cher

chons le avec des ſoins tout extraordinaires ,

pendant qu'il ſe trouve encore ; invoquons le

de toutes les affections de nos ames, tandis

qu'il eſt encore près , depeur qu'il ne vien.

ne à s'éloigner & à nous quitter. Car alors

nous le chercherions & l'invoquerions en vain .

En vain nons l'apellerions de toutes nos for

ces : en vain nous courrionsles mers, les de

feres & les montagnes, pour le rencontrer :

nous ne le trouverions plus. C 'eſt ce que

Game :
dit la Sapience éternelle dans le commence

ment des Proverbes de Salomon . J'ai crié ,

& fuiv.
dit-elle , & vous avez refuſé d'ouïr. J'ai éten

du mes mains , & il n 'y a eu perſonne

qui y prît garde. Auſli je me rirai de vôtre

calamité , & me moquerai, quand vôtre ef

froiſurviendra . Alors on criera versmoi; mais

je ne repondrai point : on me cherchera de

Verso grandmatin ; mais on neme trouvera point.

30.35. Ils n 'ont point eu à gré mon conſeil , ajoûte

cette adorable Sapience , ils ont dedaigné mes

reprehenſions , qu'ils mangent donc le fruit

de
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de leur train ; qu'ils ſe ſaoulent de leurs con- .

feils. Epouſe du Seigneur JESUS, Egliſe de

J . CHRIST, ſouvien coi là -deſſus de ce qui

teft repreſenté dans le Cantique ſous l'emble

mede cette épouſemyſtique qui eſt ton ima.

ge. Le Fils de Dieu ſon ſaint & divin époux

vint à elle avec touteslestendreſſes & les cor

djalitez de ſon amour. Il fic toutes lesavan

ces imaginables, pour l'obliger à le recevoir .

Ouvremoi , lui dit-il, ma ſoeur , ma grand' Cant.is

amie , macolombe, ma parfaite. Mais cette ***

ingrare & pareſſeuſe épouſe n'en fue point

émuë. La crainte de s'incommoder en fe le .

vant de ſon lit, c'eſt-à -dire,la crainte de nuire

à ſes aiſes , à fes commoditez & à fon repos

temporel , pour embraſſer J . CHRIST , la

fit marchander , & la porta même à le refu

fer. J'ai depouillé ma robe , dit-elle , com

menc la revecirois-je ? j'ai lavémespiez,com

ment les fouillerois - je ? c'eſt-à -dire qu'elle

cherche ainſi des excuſes affectées , pour le

diſpenſer defaire ſon devoir, & de repondre

à la vocation quilui étoit adreſſée. Que fic

donc ce grand & celeſte époux irrité d 'un re

fus fi deraiſonnable & ſi ourageant, qui n 'é

toic fondé que ſur une delicateſſe honteuſe ,

& ſur une negligence criminelle ? il s'en alla

dans un meconcentement extrême , il aban

donna cette infidele à elle -même. Auffi-côt

fon abſence lui fir ſentir combien elle avoie

tort d 'en avoir ſimaluſé , & confuſe d 'avoie

perdu un fi grand bien , elle ſe leva enfin ,

2 . 3 :

pour
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pour ouvrir à ſon bien-aimé: mais il s'étoit

retiré. Elle le chercha , maiselle ne le trou .

va point: elle l'apella, mais il nelui repandit

plus. Au lieu de ſon cher & aimable époux

elle rencontra des gens furieux quila battirent,

la bleſſerent, lui arracherent ſon voile , & lui

firent une infinité d'outrages. Filles de Je

ruſalem , ames Chretiennes , je vousadjure ,

je vous conjure debien conſiderer ce tableau .

Il vous aprend que vous devez ouvrir vos

eccurs à Jesus, pendant qu'il vous adreſ

ſe ſa parole , & que ſi vous ncgligez à le fai

re , vous vous en repentirez en vain : ce grand

Sauveur qui ne ſouffre point qu'on ſemoquc

de lui impunément, ſe retirera d'avec vous ,

il vous abandonnera dans ſon juſte reſſenti

ment, & vous laiſſera tomber entre les mains

de perſonnes animées , qui vous voyant pri

vez de ſon ſecours inſulteront fierement à

vôtre foibleſle , vous navreront de diverſes

playes, vousdepouilleront de vos ornemens &

de tousvosavantages , pour vousmettre dans

unenudité deplorable , & vous expoſer ainſi

miſerablement aux yeux detous les paſſans.

Ah ! Mes Freres , prevenons un fi grand

malheur, pendant qu'il en eſt encore tems,

& que Dieu veut bien ſe preſenter encore ſo .

lennellement à nous. Vous voyez que tout.

le monde generalement s'empreſſe à donner

ordre à ſes interêts , dans une occaſion få

cheule & dans un peril éminent. Les mari.

niers courent de touscôtez dans leur vaiſſeau ,

mon
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montent, deſcendent, crient, ſe tourmen

tent, abatentles voiles , amcnent les vergues,

font tout ce qu'ils peuvent quand ils voyene

venir l'orage. Les Jardiniers ſe hâtent de

couvrir leurs couches , & de ſerrer leurs plan

tes , quand ils preyoyent une gelée , ou un

mauvais vent qui pourroit leur puire. Les

Soldats gagnenc promptement leurs forts , &

ſe jettent avec une diligence extrême dans

les places munies , quand ils voyentparoî

tre des troupes qu'ils aprehendent. Lesani

maux même & les oiſeaux par un inſtinct na

turel favent prendre leur tems & en proficer ,

Et c 'eſt ce qui donnoit Lieu autrefois à la

plainte fi amere que Dieu faiſoit dans Jeres fere
Jerem .

mic contre les Juifs impenitens:en diſant, La 8: 7.

cigogne a conu par les cieux ſes ſaiſons : la

tourterelle , l'hirondelle * & la gruë ont pris

garde au tems qu 'elles doivent venir : mais

mon peuple neconoîc point le droit de l'Eter

nel. Ah ! Mes Freres , ne commettons pas

une faute fi ſtupide, qui nous feroit condam

ner par les creatures même privées de raiſon

& d'intelligence. Et pendant quetoutescho

ſes dans le monde ſavent prendre leur tems

pour leur bien & pourleur conſervacion : ne

ſoyons pas fi depourvûs de ſens que deman

quer à prendre lenôtre pour notre ſalut, & nôn

tre ſubſiſtence. Conoiſſons le temsdenotre vi

fitation ; & tandis que ce jour eſt nommé ,

ce jour de mifericorde , ce jour de la parien

ce de Dieu , ce jour dç la predication de l'E

vangile ,

ce de porgeVI.
R
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7 : 4

vangile , faiſons tous nos efforts pour nous

ſauver.Haronsnousderechercher notre Dieu .

Peut-êtreno fc trouvera-t-il plusgueres. Peut

être s'éloignera-t-il ſi forc de nous, que nous

ne pourrons plus nous faire entendre à lui.

Le tems préfle , il n 'y a plus à marchander ,

il faut ſe reſoudre maintenant, ou à chercher

Dicu promptement, ou à le perdre pour ja

mais. Cherchons le donc ici dansce temple ,

qui eſt encore debout, pendant que nousle

poffedons. Venons y de toutes parts avec un

grand zêle , pour obliger celui qui y preſide

à nous le conſerver , en les compaſſions infi- ·

Jerem , nies. Le Temple de l'Eternel, le Temple

de l'Eternel, le Temple del'Eternel, diſoient

autrefois les Juifs par une aveugle confiance ;

comme ſi le toit de cette auguíte maiſon che

dů couvrir tous leurs crimes; & cache sous

leurs pechez. Maisce qu'ils ditoientcar une

vaine prelomption ,difonisie parun'ardent de

ſir , & par une force crainte quincós falſe crier

ſans ceſſe parmides ſoupirs inenarvables ; Le

Temple de l'Eternel ! Helas qu'ilnenous foit

point öté ce Temple de l'Eternel ! O grand

Dieu ne permets point que nous en loyons

privez ! Veuillesnous le conſerver , ce Tem

ple que tu nous as donné en ta grace : afin

que nous & les nôtres aprèsnous t'y puiſſions

ſervir à jamais dans la pureté de ton Evangi.

le . Rendonsnous y ſi aſlidus, quece Tem

ple deformais ſoit nôtre maiſon ordinaire :

mais d 'ailleurs faiſons enſorte que nos mai

fons
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fons ordinaires ſoient autant de temples , ou

Dieu ſoit honoré & ſerviavec tant d 'ardeur&

de ſoumiſſion , qu 'il ne lui prenne jamais en

vie de nousabandonner. Cherchons le ici en

public , chacun chez nous en particulier ;

par des prieres ferventes , fi frequentes, fi

redoublées , que nos familles ſoient des ora

toires , où nous ſoyons à - toute heure prof.

ternez devant la divine Majeſté, pour cà

cher à deſarmer fa colere. , Diſtinguonsmê,

mehautement & viſiblementnosmaiſonspar

là. Il eſt bon qu 'on le fache dans le monde.

On y ſçait aſſez notre miſere , qu'on y co .

poille donc aufli la maniere dontnousla pre

pons: que ceux de dehors en ſoient inftruits,

afin qu'ils ne nous accuſent pas d 'être inſenli

bles à la ruïne de nos Egliſes. Et quand de ,

formais ils demanderont ce qu 'on fait chez

nous , qu'on ne puiſſe plusleur repondre , on

y jouë, on y danſe , on y traite ,on s'y divertit,

Mais qu'ils entendent dire , on y prie Dieu

on y eſt en prieres , on y jûne, on y palleles

journées entieres dans les exercices dela pie.

té. Ils en jugerontmieux de nous, & finous

ne ſommes pas aſſez heureux pour les obli

ger à nous plaindre , nous les forcerons ay

moins à nous eſtimer , ſur tout linous cher,

chons Dieu en même tems parun faintamen

dement , qui talle paroître une vraye retor

marion dansnotre vie. .. . ; ; ;

C 'eſt là , Meschers Freres , la principalere

cherche que nous devonsmettre en oeuvre.

R2 C 'eſt

.
a
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C 'eſt par notre repentance , par uneforte re.

pentance qu'il nousfaut courir vers Dieu ;dans

la conjoncture où nous ſommes. Reprem

fentez vous, je vousprie, ce que fait une vil.

le qui aprend qu'un formidable vainqueur

eft en chemin , pour la venir facrifier à la ven

geance ; qu'il aproche , qu'il ne lui faut plus

qu'un jour ou deux pour fondre deſſus , &

pour l'immoler à ſa colere. Que fait-on dans

ces occaſions lamentables. Tous les habicans

ſortent ordinairement en habit de dueil, les

larmesauxyeux,les cris & les ſanglots à la bou

che, la douleur peinte ſur le viſage , pour s'aler

jecter le ventre à terre aux piezdu victorieux .

Les vieillards y paroiſſent les mains jointes ,

les femmes les cheveux épars , les enfanspleu

rans d'un ton pitoyable. Tous lesordres dans

un équipage lugubre s'abattent de loin dans la

poudre , & fe traînentſurles genoux pour im

plorer la clemence de celui dont ils oncmerité

l'indignation . Voici,Mes Freres,voiciuneoc

caſion toute pareille & mêmebeaucoup plus

formidable,en ce que l'ennemià quinousavons

à faire c 'eft Dieu lui-même que nous avons of

fenſé , & dontnous avons ſujetde craindre la

rigoureuſe juſtice. Il eſt en chemin , il vient, il

aproche , il eſt ànos portes. Que tardons-nous

donc, à quoinousamuſons-nous Le laiſſerons

nousentrer avec ſes legions d 'Anges deftruc .

teurs , ſansnousmettre en peine de le flechir ?

Ah ! nc ſoyonspas fi ennemisde nous-mêmes;

alonstousenfemble au devant de lui,hammes,
fem
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femmes , enfans, vieux , jeunes,maîtres, ſer

viteurs, riches & pauvres. Alonsnous jetrec

à ſes piez dans une humiliation profondes

& dans unerepentance ſivive , qu 'elle puiſſe

toucher ſon coeur , & amollir les entrailles.

Si nous cherchons Dieu de cette manieres

j'ole elperer quenous le trouverons encore , &

qu'ilne ſera point lourd à nos cris. Ce Dieu

des miſericordes qui pardonna à Ninive la

payenne & l'idolâtre , quand elle ſe repen

tit , ne fe montrera point inexorable à notre

-- Jeruſalem , il aura pitié d 'elle pour l'amour de

ſon alliance & dc ſon ſaint nom . Et les foi

bles , mais finceres efforts de la penitence, ne

lui ſeront point indifferens. Il continuera à y

habiter, & à y faire repentir lesoracles de la

verité , quelque affligée, cempêtée, deſtituée

de conſolacion qu'elle ſoit maintenant , il

trouvera lesmoyens de la recablir , de reparer

ſes brèches , & de rendre la paix de ſes enfans

abondantc . O Eternel Dieu des armées , no

c'éloigne pointdavantage , & ne te cache point

denous. Regardenoslarmes , écoute nosge

miſſemens, repon à nos vaux & à nos prieres !

O Dieu nous te cherchons tous ici avec des

ames penitentes , & couchées du ſentiment de

nos fautes! Seigneurlaiſſe coitrouver , & nous

donne lesmarques deca bienheureuſe preſen

ce ! Tu cs nôtre Dieu , tu le Ictas à jamais

quoiqu' il arrive, & nousnenousdecournerons

pointde con alliance . Traite nousdonccom .

me ton peuple , daigne nous reconoître tod

R 3 jours
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jours pour ton peuple : & fi nous ne t'avons

pas aſſez bien ſervi par le paſſé , pardonne ,

grand Dieu ,pardonne à ton pauvrepeuple qui

en eſt repentant ; nenous abandonne point ,

quoique nous tayons donné ſujet de nous

defavouër. Si nous avons été des enfans

ingrats & rebelles , tu es pourtant nôtre

Pere & nôtre Redempteur de tout tems.

Fai reluire ſur nouscon viſage , par les doux

rayons de ta grace ; en attendant que tu

nous faſſes contempler ta face dans leslumie .

res éternelles de ta gloire , où nous n 'aurons

plus beſoin de te chercher , où tu ne ſeras .

pas ſeulement près de nous , mais cu feras

continuellementen nous, & nousen toi, par

unecommunion pleine & parfaite , qui nous

transformera glorieuſement en toi-même.Dieu

nous en faſſe la grace , & à lui Pere, Fils, &

Saint Eſprit, foit honneur & gloire aux ſiecles

des ſiecles. AMEN.

!

. . . L ' A .


